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HOMMAGE

MANSEAU (GG) -
Le Conseil 3317 des

Chevaliers de Colomb de
Manseau a dignement ren-

du hommage a ses ex-
grands chevaliers diman-
che dernier.

La municipalité du vil-
lage de Manseau dont M.
Télesphore Soucy est mai-
re a offert aux invités un
cocktail en l’honneur des
honorés. Ce cocktail fut
servi en'la salle de l’Eco-
le Ste-Marie.

Banquet

Plus de 300 personnes
se sont réunies à la salle
de l'Ecole Sacré-Coeur
pour partager le repas avec
les ex-grands chevaliers
et les. invités de marque.
Parmi ces invités, on y
remarquait en particulier
M. Florian Turcotte, Grand

Chevalierde St-Wences las,

M. J-Gérard Michaud de
Victoriaville, ex-député de
district, M. Raoul L’Heu-

- reux, ex-député de district,
l’honorable Clément Vin-
cent, ministre de l’Agricul-
ture et de la Colonisation,
et de nombreux autres invi-
invités.

Ce souper fut vraiment
un souper fraternel. Les

Chevaliers de Colomb é-
tant un mouvement où la
fraternité a préséance, ce
souper se devait d’être
imbu de ce principe. Les
échanges furent nombreux,
et si l’on en juge aux con-
versations pendant le sou-
per, l’on peut affirmer
qu’il fut fraternel au possi-
ble. La réception qui
avait précédé ce souper a
swement contribué à faire
délier la langue des invi-
tés. Un convive nous a
signalé que ‘‘lorsque Man-
seau organise quelque
chose, c’est toujours bien”
Nous l’avons constaté à
l’occasion de ce souper
qui fut des mieux réussi.

Orateurs

Pour faire suite, M.
Gérard Bélanger, Grand
Chevalier actuel du Con-
seil 3317 a remercié les
invités d’avoir répondu à
l’invitation. Il a félicité
le responsable de I’ organi-
sation, M. Pierre Savoie,
de Manseau; à cet effet,
M. Bélanger a décerné un
diplôme d'honneur à M.
Savoie.

Tous les ex-grands che-
valiers du Conseil 3317

ont éts nommés membres

honoraires à vie de ce
conseil. Voici les noms
et les principales initiati-
ves de ces ex-grands
honorés lors de cette soi-
rée.

Le prédécesseur de M.

Bélanger est M. Dominique
Lambert. M. Lambert a
fait un an d’administration-

sage. Malgré les difficul-
tés rencontrées dans le

Conseil à ce moment, il

fut le premier à prendre
l’initiative d’organiser une
tire de chevaux à Manseau.

M. Jacques Savoie, pré-
décesseur de M.. Lambert,
fut Grand Chevalier pen-
dant 2 ans, aprés avoir été
secrétaire-archiviste pen-
dant 6 ans. Son règne est
marqué de 74 initiés.
L'organisation de confé-
rences sur différents su-
jets, tels assurance, con-
trat de mariage, est une
de ses innovations. Cette
année, M. Savoie est se-

crétaire financier du con-
seil.

Un hommage post-mor-
tem a été aussi rendu à

M. Raymond Savoie, grand
chevalier 62-64. Il mit en
organisation la campagne
de la journée colombienne.
Il prit l'initiative d’une
visite industrielle à Mon-
tréal, du Père Noël. La
chevalerie augmenta de 60

AUX EX-GRANDS
CHEVALIERS DE MANSEAU

membres. Toutes ses ini-

tiatives furent couronnées

de succès financier.

Me Normand Provencher
passa deux termes chez les
Chevaliers de Colomb, de
1958 à 1960 et de 1960 à
1962. L'organisation du
10e anniversaire du Con-
seil fut une réussite. Sous
son mandat, deux initia-

tions vinrent ajouter du
sang nouveau au conseil .

[Il organisa aussi une con-
vention de districts qui
comprenait tous les dis-
tricts de la région; ce

rassemblement fut un
succès.

Le Dr André Proulx fit

aussi bonne figure comme
grand chevalier. Il fut
aussi médecin du conseil
3317. Il y eut une initia-

tion sous son mandat. II

mit à jour à cette époque

une nouveauté qui n’existe
plus, les fleurs du Jeudi
Saint. Il a aussi organisé
des cliniques de sang de
la Croix-Rouge.

M. Gatien Trempe a
a aussi brillé par sa bonne
administration. Sa grande
expérience du monde des
affaires lui a permis de
diriger les destinées du

suite à la page 3
 

 
“Printemps, tu peux venir...

permet de saisir et de conserver lepre-

mier sourire du printemps. So;2z donc

prêt ce printemps à prendre des photos
née, êtes- vous prêt à saluer l‘éveil de comme celle- ct afin de pouvoir dire,
la nature,... sur film et pellicule en cou- vous aussi, ‘‘Printemps, tu peux venir’
leur? Notre âge de la photographie vous

C’est en ces termes qu’il y a plus da 100
ans le poète français Théophile Gauthier
saluait la venue du printemps. Cette an-
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    éditoriaPar Gilbert Gervais

La Fraternité, ça existe!
La Fraternité, ça existe!

Les journaux, la radio, la télévision ne cessent de parler de

guerres, de mésententes raciales, de tuerie, etc. |ls en viennent à nous

dépiter, à nous faire croire que la fraternité, il n’y en a plus. Pourtant,

la fraternité, ça existe dans notre monde d'aujourd'hui, même si rarement

on en parle.

Une preuve? La grande fête des Chevaliers de Colomb du

Conseil 3317 à Manseau, dimanche dernier. On y a ‘‘goûté’’ à la fraterni-

té. Une ambiance formidable y a régné.

Trois cent personnes y étaient réunies, seulement dans le

but de rendre hommage aux ex Grands Chevaliers: premier indice de
fraternité.

 

Au fond de ma nuit
Par Sylvain LENOIR

U FOND de ma nuit et de ma détresse

A il ne restait de moi qu’une plaie

et que la souffrance était mon partage;

Quand par ces soirs où j'’errais solitaire

en quête de plaisirs d’un instant

à travers la ville illuminée

et les sanglots des trottoirs mouillés,

NM n’y avait plus rien alors

qu’un immense vide,

comme une gare, la nuit,

après un départ.

Et j'’accrochais mes mains désespérément

et je serrais l’instant qui passe

coulant entre mes doigts d’adolescent.

Au fond de ma nuit et de ma détresse

mon coeur éclatait alors d’amertume
comme un chien hurlant au loin le soir

vous déchire lentement la poitrine.

’ETAIS seul.

Enchaîné à moi-même

dégoûté de la vie

agonisant dans la nuit solitaire.

Mais soudain

comme un éclair traverse le ciel
QUELQU'UN est venu.

Il m'a saisi, pris par la main,
emmené vers la Lumière.

Et je me suis senti renaître.

Comme un éclair traverse le ciel,

le Seigneur m’a délivré, lavé, purifié,

La chevalerie est un mouvement où la fraternité doit dominer.

Cette fête de dimanche dernier était une vraie fête de famille. Les liens

entre les Chevaliers semblaient profonds.

- À l'occueil fait aux ex-grands chevaliers, on sentait que les
gens ne se considéraient pas seulement comme des collaborateurs, des

amis, mais comme des frères. Même malgré les affinités politiques diffé-

rentes, les gens ont vraiment fraternisé.

En somme, un esprit familial extraordianire y régnait.

Oui, la fraternité, ça existe, ça peut exister partout, Il suffi-

rait d’y mettre un peu de bonne volonté, d’oubli de soi et d'ouverture à

l’autre. S’il y avait plus de fraternité sur terre, que de guerres, de mésen-

tentes, de souffrances seraient évitées. Les hommes mettent des sommes

considérables d'argent dans le but de trouver du bonheur; ne pourraient;

ils pas mettre un peu plus de bonne volonté pour créer la fraternité, cette

richesse nécessaire au bonheur?

VIVE LA FRATERNITÉ!

et tout mon passé s’est évanoui
au soleil de la Croix

et j'ai connu enfin

ce qu'était la vraie Joie.  
 

 

 

 

  
GENTILLY (MLC) — Des
élections furent tenues à

à la Jeune Chambre de

Gentilly au restaurant
‘‘“Au Coq d’Or’’, dimanche
le 28 avril à 8 heures P.M.

Les personneséligibles
pour ladite élection étaient
les suivantes: Jean Vil-
leneuve, Jacques Brunelle,
Mme Huguette Baribeau,
Julien Tousignant, Mme
Yolande Villeneuve, Jac-

ques Carignan, Jean-Marie
Chastenay, Mme Lucille
Coulombe, M. l’abbé Gé-
rald Grondin, Roland
Hébert, André Morissette,

Jules Pépin, Pierre Pont-
briand, Gérard Tourigny,

Mme  BenoitmmR

Mme Benoit Tourigny,
Richard Tétrault.

Les candidats élus
furent: M. Jean Villeneu-
ve, président; Mme Yolan-

ÉLECTIONS A LA JEUNE CHAMBRE DE GENTILLY
  

de Villeneuve, vice-prési-
dente; M. Julien Tousi-
gnant, vice-président;
M. Jacques Brunelle, tréso-
rier; les directeurs: M.
l’abbé Gérald Grondin, Mme
Huguette Baribeau, Mme
Lucille  Coulombe, M.
Jean-Marie Chastenay,
M. Jules Pépin.

Le président a choisi
son secrétaire en la person-
ne de M. Raymond Lavigne.
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NOMINATIONS DES EXAMINATEURS

PAR L'ASSOCIATION.

 

BON-CONSEIL — A l’oc-
casion de son assemblée
du 24 avril, l’Association

des constructeurs du dio-

cèse de Nicolet a procédé
à la nomination des exa-
minateurs pour les diffé-
rents métiers de la cons-

truction. ’

C’est a la suite d’une
demande du comité paris
taire de l’industrie de la
construction que I’ Asso-
ciation délégue annuelle-
ment l’un de ses membres
dans le but de faire passer
desexamens aux candidats
qui veulent pratiquer un
métier dans la construc-
tion. Il n’y a que quel-
ques changements appor-
tés à la liste de l’an

dernier et voici les noms
qui ont été suggérés au
comité paritaire pour

l’année ’68: charpentier-
menuisier: Yvon Des-
haies (Normand Cusson,
substitut) de Drummond-
ville; * Fernand Binette
(Théo Binette, substitut)
de Victoriaville. Peintre:

Abel Courchesne (Jean-

Paul Rhéaume, substitut),
de Drummondville; Marcil

Pariseau (Maurice Lam-

bert, substitut) de Victo-
riaville. Platrier: Gonza-
gue Voyer, de Drummond-
ville et Donat Bergeron,
de Victoriaville. Brique-
teur: Georges Hamel (Ré-
al Jean, substitut) de

Dr’ville; Lionel Camiré

de Victoriaville. Prélart

& Terrazo: Réal Ki-

rouac, de Drummondville
et Fernand Leclerc de
Victoriaville. Fer orne-

DES CONSTRUCTEURS  ———

mental: Gérard Isabelle,
de Dr’ville et Conrad
Cliche, de Victoriaville.
Vitrier: Claude Biron, de

Baieville. Ferblantier:
Roger Nolin, de Drummond-
ville et Valère Laflamme,

de Victoriaville. Acier
d’armature: André Bour-
geois de Drummondville.
Tireur de joints: Pierre

Brunelle (Gérard Collins,
substitut), de Dr’ville.

 

 

CONGRES ANNUEL
DE LA SSJB
DE NICOLET   

Les 4 et 5 mai, au Cen-

tre Culturel de Drummond-
ville, sé déroulera la con-

grès annuel de la SSJB de
Nicolet.

Cette assemblée géné-
rale se tiendra sous le
thème: ‘“Le monde rural
face a la Ville” et sera

présidée par le président
général des la‘ Société, M.
Guy Hamel.

L’un des points culmi-
nants du congrès est donc
la phase thématique qui
s’ouvrira le dimanche, 5
mai, à 13 h.30 par l’expo-
sé de M. François Poulin,

économiste et collabora-
teur de M. Lucien Métras,
directeur du Service d’E-
ducation nationale ila
Fédération des SSJB du
Québec.
 

LA CROIX-ROUGE
TOUJOURS PRÊTE

A AIDER  
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De gauche à dro

suite de la page 1

 
ite, M. Gérard Bélanger, Grand Chevalier, M. Dominique Lambert,

Me Normand Provencher et M. Jacques Savoie, ex-grands chevaliers.

Conseil 3317 de main de

maître. .

Un autre grand cheva-
lier fut M. Alfred Savoie
qui a été regu Chevalier
de Colomb vers 1934. Il a

rempli son mandat avec
brio et a maintenu l’effec-
tif au maximum.

M. Maurice Savoie fut

h moré comme fondateur du

Conseil 3317. En mai

1922, le Conseil 1926 de

Nicolet accueillait M.

“Savoie, à ce moment âgé
de 21 ans. Depuis 46 ans,
il a toujours été un frère
modèle, dévoué et charita-

ble. En 1941, il a travail-

lé à la fondation du con-

seil 2865 de Deschaillons.
En 1951, il suggérait la
formation d’un conseil à

Manseau. _Six mois plus
tard, il obtenait la charte
et le droit de fonder le
conseil 3317- I! en fut le

premier grand chevalier de
1952 à 1955. Il a fait 3

initiatives et réalisé beau-
coup d’oeuvres.

Pour faire suite, M. J.

Maurice Savoie prenait la
parole et après avoir
remercié, rendit hommage
au grand chevalier actuel,
M. Bélanger. A ce sujet,
M. Savoie a déclaré que
son succès était ‘‘dû à son
esprit de travail et grâce
aux collabora eurs dont il
s’est entouré’’. Il termina
par ce souhait: ‘‘Longue
vie au Conseil 3317”.

M. André Labbé, député
du district no 6, chevalier

!

  

depuis 20 ans dans le Con-
seil 1254 de Victoriaville,
parla à son tour. Il a féli-
cité les ex-grands cheva-
liers pour le travail accom-
pli. Il rendit hommage aux
épouses qui ont su appor-
ter leur collaboration. Il

a ensuite incité les cheva-

liers a “‘vivre leur journée
d’initiation’’, pour le
bienfait de notre société.

M. Labbé a remis un écus-

son de 25 ans de service

a M. J.Maurice Savoie et
un cadeau-souvenir à MM.

Gatien Trempe et Lucien
Guillemette.

M. Rodrigue Biron de
Ste:Croix, délégué de
l’honorable juge Alexandre
Bastien prenait ensuite la
parole. Il a présenté les
salutations du juge qui n’a
pu se rendre à cause d’au-
tres engagements. [l a
déclaré: ‘‘Nous avons
besoin des 70,000 Cheva-

liers de Colomb de la pro-

    

 

vince de Québec’. Il nous
importe d’aller chercher
ces frères’’. Il a ensuite
spécifié les trois objectifs
des Chevaliers de Colomb:
1) un objectif de 100,000
membres pour 1969; 2) dé-

veloppement de la person-
nalité des Chevaliers de
Colomb, formation indivi-
duelle et sociale, recher-
che et formation de l’élite.
3) organisation de la jour-
née colombienne qui doit
donner les fonds nécessai-
res, soit un million et de-
mi, pour les oeuvres de
de charité des Chevaliers
de Colomb. M. Biron a
terminé en disant: “‘Voilà
du travail pour vous,
Chevaliers de Colomb,
afin que nous puissions
dire réellement que nous
sommes fiers d’appartenir
à l’ordre des Chevaliers
de Colomb.

Le tout se termina par
une soirée de fraternité.

(autres photos page 5)

  

De gauche à droite, MM. J.A.Maurice Savoie, Alfred Savoie, Gatien Trempe et le

Dr André Proulx.
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Le courage
“Le courage est une vertu nécessaire a qui veut sauver le

monde. Comme toutes les vertus, il s’acquiert par l’entraîne-

ment progressif. L'effort gradué et continu refoulera en nous

la crainte de l’osbtacle, du refus, des objections, et dissipera

les fantômes que notre imagination crée à plaisir pour écarter
le geste décisif. “Ce n’est pas parce que les choses sont

difficiles que nous n’osons pas, disait Sénèque, c’est parce que

nous n’osons pas. qu’elles sont difficiles.” La peur se hâte de

qualifier d’impossible et de désespéré le salut du prochain.

Elle nous persuade que ceux qui sont en dehors de l'Eglise
sont si fortement ancrés dans leur ignorance et leurs préjugés

qu’il n’y a rien à faire.”
 (Mgr Suenens)-

 

Ne manquez pas

la VENTE ANNIVERSAIRE du mois de mai àa— a heRL po

ES

Trois membres du Conseil 3317 ont été honorés de fagon particuliere pour leurs

nombreuses années de service. Ce sont de g. à d., MM. J.A.Maurice Savoie, Lu-

cien Guillemette et Gatien Tirempe.

 Jean-Guy Lavigne

EPICIER-BOUCHER LICENCIE
 

l’étaient vingt-quatre

heures par jour.”
GANDHI

“Sans doute

serais-je chrétien,

si les chrétiens

14-s-3

Ste-Marie Nicolet      
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service
Par Clément Vincent.

En compagnie du président de la Régie de I’ As-
surance-récolte, monsieur Roméo Martin, je tenais der-
nièrement à Québec, une conférence de presse sur
l’assurancetrécolte dont la campagne de vente se termi-
nera avec les premiers jours de mai. Tous les membres
de la Régie assistaient évidemment à cette réunion qui

groupait plusieurs journalistes de la presse écrite et
parlée qui ‘‘couvrent’’ régulièrement les activités de la
scène parlementaire.

Cette conférence de presse avait été convoquée
pour faire part à la presse, et de là à la population, que
l’assurance-récolte connaissait un succès qui dépassait
toutes nos prévisions.

Ce succès est dû à plusieurs facteurs notamment
la campagne intensive de promotion et de publicité qui
a débuté au mois de novembre 1967 en faveur de l'assu-
rance-récolte, à l’appui que la Régie a reçu de l’Union
Catholique des Cultivateurs, des coopératives agricoles,
des agronomes de comté et des autres associations

professionnelles, au dévouement et à l’esprit d’initiatis
ve des représentants régionaux et des représentants

autorisés de la régie et surtout aux cultivateurs eux-
mêmes qui ont compris les nombreux avantages de l’as-
surance-récolte et qui sont convaincus que cette légis-
lation, adoptée par le gouvernement actuel au mois de
juin 1967 demeure une des plus complètes et des plus
complètes et des plus généreuses au monde.

On sait que le gouvernement provincial contribue

au paiement total des frais d'administration de la Régie
et se charge aussi de payer 50% du coût global de la
prime. Après entente avec le gouvernement canadien,
en matière d’assurance-récolte, la province pourra recu-
pérer d'Ottawa la moitié de ces frais. Des pourparlers
sont actuellement en cours et le Québec pourra conclure
une telle entente.

L’assurance-récolte s’intégre comme il convient
dans la liste des nouvelles politiques agricoles qui ont
poureffet de lancer l’agriculture sur la voie du progrès
et d'aider nos cultivateurs à accroître leurs revenus.

C’est un plan d'assurance fait sur mesure pour les
exploitants agricoles du Québec afin de garantir la
stabilité et la continuité de nos exploitations rurales.

Nos cultivateurs ont compris cette situation et l’à-
propros de cette législation à un tel point que plus de
13,000 ont déjà souscrit leur abonnement à cette mesure.
On peut prévoir que d’ici la fin de la saison de sous-
cription, des milliers d’autres se prévaudront de ces
avantages, ce qui portera à plus de 15,000 les cultiva-
teurs qui auront protégé leurs grandes cultures au cours

de l’année 1968.

A ce nombre viendront s’ajouter les spécialistes
du tabac jaune, une culture spéciale que nous couvrirons

au cours de cette première année d’existence.

 

BALLON-PANIER

 
STE-SOPHIE (JPF)
Deux équipes de SteSo-

phie de Lévrard font hon-
neur au ballon-panier dans
la région de Nicolet.

En effet, une ligue inter-
scolaire de ballon-panier a
été organisée sous l’égide
du Département d’Educa-
tion physique de la com-
mission scolaire régionale
Provencher, cette année.

Le ballon-panier est
donc devenu cette année
le sport à la mode.

Dans la catégorie Be
et 9% année, Ste-Sophie
occupe la première place
autant du côté féminin que
masculin.

Du côté féminin, on
pourrait retenir les noms
de Mlle Francine Pressé
qui détient l’avance chez
les compteurs, de Miles

Thérèse Jacques et Jacin-
the Boissonneault, qui

sat d’excellentes joueu -
ses.

Chez les gars, Ste-
Sophie possède aussi
d’excellents joueurs. Ivan
Auger, le capitaine de
l’équipe, mène fièrement

son équipe à la victoire.

On pourrait mentionner aus-
si Jean-Louis Paris qui
possède un très beau style
de jeu.

Mentionnons que les
équipes de Ste-Sophie
possèdent des joueurs de
Parisville et Ste-Cécile
qui font très bonne figure.
Ces joueurs fréquentent
l’école de Ste-Sophie.

 
Convention PC

»- à Manseau

le 12 mai
convention pour le

choix du candidat du parti
Progressiste Conservateur du
nouveau comté de Lotbinière
se tiendra à Manseau diman-
che le 12 mai prochain à
2h.30 p.m. C’est ce que nous
a communiqué M. J. Germain
Pépin de Daveluyville, res-
ponsable de l’information au
sein du comité d’organisation
de la convention.

La semaine dernière, une
réunion des délégués du

comté a eu lieu afin de for-

mer un comité d’organisation
de la convention. 17 des 22

délégués étaient présents.
Un comité de 3 membres fut

formé. Les trois éléments du

nouveau comté de Lotbinière

sont représentés au sein de
ce comité. Ce sont M.

Jacques Nadeau de Dosquet,
Me Normand Provencher de

Manseau et M. J.Germain
Pépin de Daveluyville.

Ce comité devra s’occuper
de communiquer l’information
à la presse, voir &toute
l’organisation de la conven-
tion et devra faire signer par
les candidats à la convention ‘
‘la formule d’usage. Ce comi-
té aura autorité pour accepter
la formule de mise en nomina-
tion.

 

C'est

 

PLUS PAYANT

d'annoncer dans La Boussole

 

 

MALADIE

 

 

 -_—

GENTILLY (MLC) — M.
Edouard Thibodeau, pro-
priétaire de l’Hôtel Thibo-
deau, est actuellement

hospitalisé à Québec.

 

 

La santé

S!
sance...

le génie de la lampe d’Aladin vous accordait trois
souhaits, quels seraient-ils? La richesse... la puis-

l'intelligence? Peut-être!

Mais que serait tout ça sans la santé. La santé, c’est la
vie, c'est le bien qui nous permet de jouir de tous les
autres. Et c'est à chacun de nous qu'il appartient de la
protéger... de l'entretenir. On doit prendre tous les moyens
pour la conserver. Si on prenait plus souvent le chemin
du gymnase, on aurait peut-être besoin de moins d’hôpi-
taux. Il vaudrait mieux apprendre à n'être pas malade...
plutôt qu'à consacrer toutes nos ressources à essayer uni-
quementde guérir.

Respectons. notre corps... conservons notre santé. Le che-
min de l'hôpital est parfois à sens unique et trop souvent
c'est nousquil'avons pavé.

Les gardiens de notre santé, c'est vous, c’est moi.

Message de

LA CHAMBRE DE COMMERCEDE LA PROVINCE DE QUEBEC

EN COLLABORATION AVEC VOTRE HEBDO 
 

 

INCIDENT COCASSE

A GENTILLY    

GENTILLY (MLC) — Mer-
credi soir dernier, M. Ro-
bert Bourque, électricien

sort, entre autres un réser-
voir Cascade 40, lampes-
études, chaufferettes élec-

de Gentilly, avait organisé
une soirée sur le ‘Confort
par l’électricité’’. Cette
soirée comprenait plus ieurs
démonstrations sur les
systèmes de chauffage
électrique et divers autres
appareils. Malgré la mau-
vaise température et une
panne d’électricité qui a
duré quelques heures, la
soirée fut assez bien réus-
sie; environ 150 personnes
y assistérent et de nom-
breux prix furent tirés au

 

trique. Un goiter fut servi
pour clôturer cette soirée.
N.D.L.R. — Il est à noter
que le hasard a contribué
grandement À la réussite de

cette soirée. En effet, à

cause de la panne d’élec-
tricité, les gens ont pu
méditer deux heures à la
noirceur sur les bienfaits

de l'électricité. Les
sages ne disent-ils pas
jue c’est lorsque l’on perd
une chose que l’on décou
vre sa valeur?  

 

Sentinel

Pour plus d'informations, consultez votre représentant

CLAUDE DUBE
C.P.5

le système de chauffage à l'huile

Tél. 5

Faites installer

 

que vous désirez
AUCUN PAIEMENT COMPTANT — JUSQU'À 10 ANS POUR PAYER

On pourra vous le financer à raison de $4.35 par mois

Manseau  
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Tirez au clair, c'est pour la simple .raison que dans cette seconde

émission, il a les coudées beaucoup plus franches, puisqu'il joue

aussi le rôle de reporter en procédant à des interviews dans la rue.

«C’est toujours un peu frustrant d’avoir un plan ou des idées
qui seront reprises, complétées et modifiées par d’autres. A Tirez

au clair, je me trouve bien plus près du poteau d'arrivée.»

: , Une grande et belle passion
Outre les voyages, dont nous reparlerons plus loin, Rénald Sa-

voie a une grande passion (fort belle d'ailleurs): écrire. Il a déjà

publié un livre intitulé A joual sur les mots qui est le pendant
canadien de la Foire aux cancres.

Si vous ne l’avez pas encore lu, n’essayez pas de vous le pro-

curer en librairie: les 10,000 exemplaires étant épuisés depuis fort
longtemps. “

Dans l'avenir, il voudrait écrire un grand roman humoristique
qui soit une sorte de Carnet du major Dupont dans lequel un Ca-
nadien français montrerait les Français à sa manière. Pour cela,
il faudrait qu’il réduise ses activités... et aussi ses voyages. Or, il
n’en a aucune envie pour le moment. .

Un tout petit peu par obligation (sa chronique dans MacLean)

et énormément par plaisir et presque par vocation, Rénald Savoie

est a classer dans la catégorie des voyageurs impétinents. Aprés avoir,

dans son jeune age, parcouru — en auto stop — le Canada de long
en large, il a bourlingué d'un pays a l'autre et, à l'heure actuelle,
il ne manque plus a son palmarés que PExtréme-Orient, qu’il vi-

sitera cet été, et l'Australie.

Dans ses rêves d'enfance, trois noms lui trottaient par la tête:
Panama, Montevideo et Hong-Kong. Les deux premiers ont par-

faitement répondu à son imagination; il a hâte de voir la troisième

ville pour faire le bilan. ;
Toutefois, le coup de foudre,il l’a eu — et l'a toujours — pour

le Brésil. «Il y a la mer, précise-t-il, le soleil; les gens sont spon-

tanés... et les filles sont magnifiques. Dans un autre genre, la

Jamaïque a également son charme par son rythme de vie très lent

 

 
(Suite à la page 8    

Sur cette photo, au centre, M. Gérard Bélanger, Grand Chevalier du Conseil 3317

s’entretient avec M. André Labbé de Victoriaville, député du district no 6, et M.

André Biron de Ste-Croix, député de district et représentant de l'honorable juge

Alexandre Bastien, député d'Etat.
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Qui neconnaît cette jolie Tante au milieu de quelques heureux
privilégiés réunis au Jardin des Merveilles de Montréal. Des centaines

Une partie de la foule des convives lors du banquet rendant hommage aux ex-grands de milliers d'enfants connaissent Tante Lucille et se laissent charmer
h li d il 3317 d Ch li d C | b d M par ses contes et ses légendes si finement racontées, tous les samedis

chevaliers.du Consei es evaliers de Lolom € Manseau. matin à 9 heures à la radio de Radio-Canada. Le samedi 4 mai,
 Tante Lucille célèbre le 20e anniversaire de sa première émission.

 Rénald Savoie: un prénom de roman

et un grand amoureux des voyages Par Georges Seltzer Normand Prov encher
Rénald Savoie, recherchiste à l'émission Tirez au clair, ré-

 

    

      

  
pond à un prénom somme toute assez peu commun car c’est celui GRACEÀ LA e NOTAIRE
du héros d’un de ces romans «à l’eau de rose» qu'écrivaient au dé- CROIX-ROUGE
but du siècle des auteurs comme Max du Veuzit, Delly ou encore priya yal vous

Magali. p : Manseau
Or, la mére du petit Rénald (il a grandi depuis) était une L'OUBLIERONT PAS Tél. 64

 

 

fanatique de cette littérature, et du coup tous ces enfants ont hérité

 

 

de prénoms «héroïques».
Mais voilà, Rénald Savoie est loin de «l’eau de rose». En cela,

il tient de son père qui, depuis sa plus tendre enfance, lui a inoculé
le goût et même plus — le virus — des voyages et de l'aventure.

Pour satisfaire une telle vocation, quoi de mieux que le jour-
nalisme, me direz-vous! Savoie a eu la même idée et c'est pour
cela que, maintenant, il occupe le poste de recherchiste à Tirez
aueclair et qu'il rédige chaque mois une chronique de voyage pour
le magazine MacLean.

 

= -
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A Gentilly...

BussDu nouveau!
Cependant, pour en arriver là, il a dû franchir différentes POUR MESSIEURS

étapes qui l'ont conduit depuis Manceau (son village natal dans
le comté de Nicolet) à l'hebdomadaire de combat Vrai, que diri- D : bai
geait Jacques Hébert, au Nouvelliste de Trois-Rivières, au Nou- J. Desbaies à 0

veau Journal (bien sûr), à La Presse et à Métro-Express, avant prop.

d'arriver à Aujourd’hui, dernière halte avant Tirez au clair.

De longues pauses Service personnel d'une coiffure étudiée pour vous
Durant cette période, deux longues pauses, consacrées, la pre- :

mière (en principe) à un voyage dans les trois Amériques qui JACQUES le coiffeur vous y accueille CHALEUREUSEMENTs'est transformé en Un séjour de douze mois au Mexique, et la
deuxième, à une période d'études dans les grands quotidiens de pro-
vince français, grâce à une bourse du Conseil des arts. -

De plus, Rénald Savoie a tenu le secrétariat de M. Paul Gérin- PE . - .

Lajoie, à l’époque où celui-ci dirigeait le ministère de la Jeunesse. Rue Principale (voisin de la Banque Provinciale) Ge nt illy
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 S'il a abandonné — en décembre 1967 — Aujourd’hui pour
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Etude entreprise par le Service social diocésain

L'établissement d’un service d’auxiliaires
familiales est une nécessité dans le diocèse F
— Le Service social du diocèse
de Nicolet, par les soins de M.
Guy Bilodeau, B. Soc. et respon-
sable du département de re-
cherche, a fait une évaluation
du besoin d’auxiliaires familia-
les et a soumis un projet de
mise sur pied d’un service cor-
respondant.

A la suite d’une demande du
directeur général du Service so-
cial de Nicolet, le département
de recherche de cet organisme
a entrepris une étude du besoin
et des structures nécessaires à
l’établissement d'un service
d’auxiliaires familiales.

Définition; d’un service

Au premier chapitre de l’étu-
de, on peut trouver la définition
d’un service d’auxiliaires fami-
liales, qui stipule que lorsqu’une
mère de famille quittait le foyer
à cause d’une maladie, il y a
plusieurs années, des membres
de la parenté ou des voisines
acceptaient temporairement de
jouer le rôle de mère substitut
auprès de la famille touchée,
alors qu’aujourd’hui ces ren-
forts occasionnels se font de
plus en plus rares.
Lorsque la mère de famille

est malade, il ne reste qu’une
solution au chef de famille: pla-
cer ses enfants. Il serait inutile
de répéter tous les effets nocifs
qu'entraine la séparation des
membres d'une famille, puis-
qu’un service d’auxiliaires fami-
liales tend à réduire la plupart
des effets néfastes de l’absence
de la mère de famille.

L'aide familiale
L'aide familiale est une per-

sonne soigneusement choisie et
surveillée qui est placée au
foyer du client pour donner les
soins et l'affection à chaque
personne dépendante qui en est
privéé, afin de maintenir les va-
leurs du foyer pour donner du
support à toute la famille.
La formation de l'auxiliaire

familiale doit la rendre apte à
s'occuper de la nutrition, des tâ-
ches ménagères, de soins infir-
miers oecasionnels, du budget
familial et de l'éducation des
enfants .Elle doit aussi collabo-
rer étroitement avec le travail-
leur social. En plus de posséder
une personnalité bien équilibrée
et le sens des responsabilités,
l’auxiliaire familiale devra pou-
voir s'adapter à différent mo-
des et rythmes de vie. En plus

de réduire les effets
néfastes du démembrement de
la famille, la présence des auxi-
liaires familiales épargne le
temps des travailleurs sociaux,
des médecins ét des infirmières
en donnant des conditions favo-
rables à un prompt rétablisse-
ment à la mère malade.
Le travail compétent des au-

xiliaires familiales, en hatant le
Tetour au foyer de la mère de
famille et en prévenant des ad-
missions de malades, peut aussi
permettre à des institutions hos-
pitalières de répondre à un plus
grand nombre de demandes. Un
service communautaire d’auxi-
liaires familiales permettrait à
l’agence en plus de ces avanta-
ges, de s'intégrer davantage
dans la communauté, et par
conséquent la représentation
que se fait la population de l'a-
gence de service social en serait
améliorée. Cette opinion se rap-
prochant des services réels of-
ferts par l’agence, le Service s0-
cial remplirait plus adéquate-
ment un des rôles qu’il s’est
toujours reconnu, mais qu'il n’a
pas toujours totalement rempli:
l'intégration communautaire.

Financément du service

Une absence d’uniformité se
constate encore une fois à tra-
vers les différents services qué-
bécois à ce chapitre. L'absence
d’une politique cohérente du mi-
nistère à propos de ces services
empêche une planification à
moyen terme de ces ressources
communautaires. C’est pourquoi
l'étude recommande que les
coûts des services proposés
soient défrayés par le ministère
de la Famille et du Bien-Etre
social, mais non par les assis-
tances spéciales.

Conclusion

Cette étude visait à évaluer le
besoin d’auxiliaires familiales à
travers des dossiers des clients
du Service social et des bureaux
régionaux du ministère de la

Famille et du Bien-Etre social
pour le diocèse de Nicolet.
Parmi ces cas, cette recher-

che ne couvre que les familles
où les enfants ont été placés ou
seraient placés à cause de la
maladie de la mère. Il est donc
important de noter que les be-
soins évalués ne sont pas ex-
haustifs, c’est-à-dire qu’ils ne
couvrent pas toute la population
du diocèse.
Le besoin réel d’auxiliaires fa-

miliales est donc supérieur à ce-
lui qui a été exposé dans ce tra-

vail. Un -service d’auxiliaires
ui comblerait ce besoin peut

être considéré comme urgentet
prioritaire, ‘
Afin de combler ce besoin es-

sentiel, il est proposé que le mi-
nistère couvre le coût des salai-
res de neuf auxiliaires familia-
les à plein temps en plus de
quelques auxiliaires familiales
employées à temps partiel pour
le secteur rural. Il faudra ajoue
ter à ces coûts, les salaires d’u-
ne aide sociale à plein temps
pour la filiale de Victoriaville et
de deux aides identiques à
temps partiel, dont une pour

Drummondville et l’autre pour
Nicolet.

 

LES CONSTRUCTEURS
DU DIOCESE

CONTINUERONT
A SE REUNIR

 —
BON-CONSEIL — Parce
que  l’Association des
constructeurs du diocèse
de Nicolet connaît un élan
de vitalité depuis quelques
temps, les membres n’ont
pas voulu que cet intérêt

soit diminué en espaçant
les assemblées générales
à tous les deux mois.

On avait envisagé cette
possibilité lors de la
dernière réunion du mois
de mars, mais c’est à

l’unanimité que les cons-
tructeurs ont voté pour le
maintien des assemblées
mensuelles à la réunion

du mercredi, 24 avril.

suite à la page 7

 MENSUELLEMENT
ered

-

Saumon au court-bouillon
1/3 de livre de saumon par
personne
oignon— carotte — céleri
persil— thym— laurier
sel— poivre en grains
2 verres de vin blanc sec
4 tasses d’eau

Faire bouillir 30 minutes

dans

mon dans ce court-boullon;

amener au point d’ébullition;
réduire la température— le li-
quide ne doit pas bouillir.

le mélange de vin et

d’eau additionné de sel et de
poivre, les oignons, les ca-
rottes, le céleri, le persil, le

thym, le laurier. Mettre le sau-—

  

   
La cuisson terminée, enle-

ver la peau du saumon, le pa-
rer; le dresser sur un plat
long.

Servir chaud avec une sau*
ce persil ou froid avec une
sauce mayonnaise.

La CROIX-ROUGE
c'est vous

c'est moi- c'est nous

 

 

 

La publicité vous informe
sur tout, abondamment.

votre
bon sens

fait le reste

 
ANNE  
  



 

Daveluyvi
Mercredi le 24 avril à

St-Grégoire se tenait le
débat oratoire régional.

Deux Jeunes Chambres,

soit Daveluyville et St-
Léonard, présentaient au
public leurs gagnants lo-
caux. En l'occurrence, Mme

Micheline Maynard repré-
sentait Daveluyville, Mlle
Louisette Boisvert, St-Léo--
nard.

Le sujet était “Les
jeunes face a la politique’
Les concurrents ont su
faire un exposé vraiment
digne de vrais orateurs.
Comme vous le savez sans
doute après une série de
20 cours, les participants
doivent faire face à l’é-
limination au niveau lo-
cal, régional et inter-régio-
nal.

Au niveau Régional le
trophée Jean Jacques For-
tin est l'enjeu. Pour la
circonstance le président
du jury était M. René Dion-
ne, les juges: Mme Jules
Pépin, Mme André Ville-
neuve, Mme Léo Chapde-
leine et M. Denis Dionne;
les compilateurs: M. Léon
Gauvet et Maurice Guille-
mette.

remporte le

 

La gagnante Mme Micheline Maynard, avec le sourire du vain-
queur.

La concurrente de Da-
véluyville Mme Micheline
Maynard a remporté les
honneurs du débat.

Par la suite deux autres

participants étant éligibles
au trophée Maurice Guille-
mette nous ont démontré

leur talent d’orateur. Il
s’agit pour Daveluyville

de Mme Louise Savoie et
St-Léonard de M. Jacques
Hardv. La personne gagnan-
«te est de Daveluyville, Mme
Louise Savoie.

Une jeune étudiante
Mlle Pierrette Tousignant
de Manseau qui a suivi
des cours d'art oratoire
scolaire sous la comman-
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débat oratoire régional
dite de la jeune chambre, Cette demoiselle avait
nous fit voir la jeunesse participé à un Tournoi
dans un bijou d’exposé. Scolaire à Cowansville.

 

 

DÉRAILLEMENT A MANSEAU
Vers 9 h. 30 mardi matin, un wagon à marchandise du CN a quitté la voie ferrée.

L'on n'a trouvé aucune explication à ce déraillement. L'incident est survenu en

face de la gare de Manseau. Comme vous le fait voir la photo, les dommages sont

peu considérables.

 
 

Borderies sur le linge de mai-
son: A l'heure actuelle, la
broderie est une garniture très
prisée pour les nappes et les
draps aussi bien que les robes.
Pour garder aux articles enjo-

livés de broderies leur aspect

soigné et impeccable, il faut
toujours repasser la broderie

sur l’envers. Insérer une ser-
viette éponge entre la brode-

rie et la planche à repasser,

laquelle devrait être bien rem-
bourrée.

Pour prévenir le lustre causé

par le repassage: Pour empê-

cher que le fer à repasser à la

vapeur rende les tissus luisants,

le couvrir d’une chaussette

mince en coton blanc. Décou-

couper le haut de la chausset-

te et enfiler sur la pointe du

fer. Fixer la chaussette de fa-

çon à ce qu’elle s’adapte par-

faitement à la semelle.

La plupart des hommes sont malheureux parce qu’ils
croient être sur terre pour être heureux.

 

Les constructeurs. . .

suite de la page 6

C’est un fait que
l’Association des cons--

tructeurs du diocèse donne
des signes fort encoura-
geants pour l’avenir, si

on considère que le nom-
bre des membres a sensi-
blement augmenté par
suite de la récente campa-
gne de recrutement. Plus
de 25 nouveaux construc-

teurs ont adhéré au mouve-
ment cette année et les
cadres dépasseront vrai-
semblablement 80 membres
pour la première fois de

son existence.

Donc, la prochaine
assemblée mensuelle aura
lieu comme à l’accoutumée
le dernier mercredi du
mois, le 29 mai. Entre
temps, le bureau de direc-
tion sous la présidence de

M. Yvon Deshaies se réu-
nira à Nicolet pour une
assemblée de l’exécutif
qui sera suivie d’une
rencontre avec les cons-
tructeurs du comté de
Nicolet afin de les infor-
mer sur les buts de l’Asso-

ciation et les avantages
qu’ils peuvent en retirer.

MOTS CROISÉS
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HORIZONTALEMENT
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1-Faire le polisson.

2-De bouche en boucle. - Etre acheté au prix de.
3-Fatiguées. - Première femme.
4-Pron. pers. - Pressa, rapprocha. - Aviateur.
5-Vase de bois ou de métal. - Perdrait son poil.
6-Admiration factice et sotte de tout ce qui est à la mode.
7-Ville de Chaldée. - Deux consonnes. - Epoque.

8-Partie du veau, - Vrai. - Point de départ de chaque chronologie
particulière.

9-Esquiver. - Foyer de la cheminée (pL).
10-Période de 18 ans et 11 jours, qui règle approximativement les

éclipses. - Art de lancer. - Dans absent.
11-Tumeur qui se forme au-devant de la gorge. - Borne.
12-Pied de vigne. - Une des parties du monde.

VERTICALEMENT

1-Action de polir (pL.).
2-Qui appartient à la bouche. - Bord d’une rivière.
3-Fatiguas. - Liqueur épaisse.

4-Pron. pers. - Poli. - Tu.

5-Ch.-1. de c. (Orne). - Ce qui demeure d’un tout.
6-Avoir l’air.- Petit ruisseau.

7-Dialecte. - Destruction d’un bâtiment. - Trois fois.
8-A nous. - Laique.

9-Non vêtu. - Sert à attaqueret à défendre. - Plus qu’il ne faudrait
10-Saison. - Donner de l’air. - De la gamme.

11-Songeai. - Nom que l’on donne quelquefois aux Enfers.
12-Demeuré. - Ancien royaume saxon.

 

  
gt DEPUIS 1695

\son DE KUYPER & FILS (CANADA) LTEE » BLENDED GIN» DISTILLE AU QUÉBEC /  
 

 

Centre d'Achat
Clover Farm

RAYMOND TROTTIER
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camion à incendie. La municipalité de St-Pierre-les-Becquets a fait l’acquisition d’un

Cette acquisition de St-Pierre-les-Becquet s

permettra d'assurer une protection plus adéquate et permettra de

 
lutter efficacement contre l'élément destructeur.

verront peut-être ainsi baisser leur taux d’assurance-incendie.

 

Les contribuables   
Mme Emilia Boivin Allaire,

boursière du Centenaire
Les Editions Garneau ont

édité récemment la deuxième

ouvrage d’Emilia Boivin Al-
laine; ‘Profils Féminins”.

Voici, de l’écrivain qué-
bécois Emilia Boivin Allaire,

un témoignage important sur
l’oeuvre accomplie par des
Canadiennes.

des disciplines de pensee
différente.

‘‘Profils Féminins”” est
de la même encre que l& pre-
mier ouvrage de l’auteur, ‘ Tê-
tes de Femmes’; même so-
briété et élégance de style,
même souci de l’exactitude,
même psychologie.

C’est un excellent cadeau
pour la fête des mères. En
vente à la Librairie Garneau,
Québec, $4.50.

 

C’est PLUS payant

Rénald Savoie. . . suite de la page 5
“

(on semble s'aftaler petit à petit). Tout peut arriver sans que l'on

y attache une importance particulière. Le farniente y prend son
plein sens.»

Si tout le monde voyageait...
Cet amour des voyages, il l’a déjà transmis à ses deux enfants

et, parodiant une phrase célèbre, il pense que «si tous les gens

du monde voulaient bien voyager, il y aurait une bien meilleure

compréhension entre eux et de ce fait plus de guerre, car ce n'est

qu'en les rencontrant dans leur milieu que l'on peut véritablement
juger et apprécier les hommes».

Rénald Savoie est un personnage toujours en mouvement. Dès

qu'il a un petit trou dans son emploi du temps, il s'évade. «Faut

que ça bouge. dit-il avec le sourire, même si c'est péché.»
Un péché bien véniel, reconnaissons-le, mais par contre, très

réable. ,  

Autour de l’honorable Ma-
dame Georges P. Vanier sont
groupées des femmes de di-
verses origines ethniques, qui,
par leur talent, leur prestige,

leur culture, leur ascendance

 d'annoncer dans

La Boussole
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 et leur audace ont marqué l’é-
volution féminine d’un océan
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treuil directeur régional du liseret C'étendre leurs Voyez et essayez le 434 MAINTENANT!
ministère fédéral de Commer- possèdent tous
ce, soulignant le fait que les . =riorSpee Le sévices den pe TELESPHORE SOUCY
des innovateurs, des créateurs 1$poser Con prise

“ 4» . ’ me géante. ependant, une . . .

d'emplois et de prospérité. foule de services, tant Ven de ur de machines aratoires:
Il a bien noté que c'est une du gouvernement fédéral

 

à l’autre depuis un siècle.

Pas moins de trente figu-
res de proue forment un éven-
tail de personnalités ayant

 

Mme Emilia Boivin Allaire

oeuvré dans des sphères et

 

 i=== me

La compagnie Jean De-
mers Inc. exporte 72 pour
cent de sa production, dont
53 pour cent aux Etats-U-
nis.

Cette déclaration a été
faite lors d’une assemblée
du Centre des dirigeants
d'entreprise de la région
des Bois-Francs, alors que
M. Robert C. Montreuil,
l’invité, parla des petites
et moyennes entreprises.

‘“Les petites et moyennes
entreprises sont un phénomène
international important qui sera
longtemps contemporain ”’,
affirmait M. Robert C. Mon-

erreur d'identifier une entre-
prise américaine à une entre-
prise , géante. Selon lui
300,000 petites et moyennes
entreprises nouvelles s’éta-

LA COMPAGNIE JEAN DEMERS INC.

EX PORTE 72% DE SA PRODUCTION   
blissent chaque année aux
Etats-Unis.

Au Canada selon les

données de 1964, 95 pour cent
des industries manufacturières

ont moins de 200 employés et

emploient près de 45 pour

cent de la main-d’oeuvre, 78

pour cent des industries ca-
nadiennes ont une valeur de
production de moins de
$500,000 par année.

Les petites et moyen-
nes entreprises ne sont
donc pas une exclusivité
québecoise et elles possè-
dent un avenir prometteur,
à condition de se spécia-

que provincial, sont à la
dispositionde hos hommes
d’affaires et sont encore
trop peu connus et utilisés. Tél. 19 
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Avancez en fait de qualité et de résultats, avancez au point de vue

confort et commodité du conducteur... avancez jusqu'au tracteur 434

International et devenez le maître du tracteur 3 socs le plus robuste,
le plus vaillant de sa catéaorie.

C'est le tracteur agence plus rationnellement — réalisé avec plus de

soins techniques — construit pour vous donner Un plus grand nombre

d'années de service.

McGormick-Deering, International Harvester  
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